
Résumé du cours

Problématique centrale

Le capitalisme, fondé sur la croissance, la rentabilité et l’accumulation, peut-il s’adapter aux 
exigences du développement durable, ou est-il structurellement incompatible avec la 
soutenabilité écologique et sociale ?

I. Des tensions structurelles entre capitalisme et développement durable

1. Impératif de croissance vs limites planétaires

Le capitalisme repose sur la croissance économique continue, incompatible avec la finitude 
des ressources naturelles. La notion de limites planétaires (Rockström et al., 2009) illustre 
cette contradiction.

2. Externalités environnementales et court-termisme

Le système capitaliste ne parvient pas à internaliser les externalités négatives (pollution, 
émissions). Les marchés favorisent des décisions à court terme, alors que les enjeux 
écologiques s’inscrivent dans le long terme.

3. Inégalités et injustice environnementale

Les inégalités socio-économiques produites ou renforcées par le capitalisme complexifient la 
gouvernance environnementale. Les pays et populations les plus vulnérables subissent des 
impacts disproportionnés sans en être les principaux responsables.

II. Des dynamiques de convergence possibles

1. Capitalisme vert et instruments de marché

Une adaptation du capitalisme est envisagée via l’économie verte : énergies renouvelables, 
taxe carbone, marchés de quotas. L’objectif est un découplage entre croissance et impact 
écologique, bien que ce découplage soit très limité dans les faits.

2. Responsabilité sociale des entreprises (RSE)

Les entreprises adoptent des démarches ESG, des modèles d’économie circulaire ou des 
formes hybrides (entreprises à mission), intégrant partiellement les enjeux sociaux et 
environnementaux.

3. Réformes institutionnelles et transition juste



La régulation publique, les politiques industrielles et les accords internationaux (Accords de 
Paris, Agenda 2030) visent à rendre le système économique plus durable et plus juste, sans 
pour autant remettre en cause le capitalisme dans son essence.

Conclusion

Le capitalisme est en tension avec les objectifs du développement durable, mais des 
évolutions internes (RSE, innovation verte, régulation) tentent de concilier profit et 
soutenabilité. Reste à savoir si ces ajustements suffisent, ou s’ils nécessitent une 
transformation plus radicale du système économique.
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